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II.

Sur les anciens glaciers du revers septentrional
des Âlpes Suisses

par

Mr. Alphonse Favre.

Mr. Favre rappelle qu'il fit à la réunion de Neuchâtel,
il y a maintenant dix ans, une proposition relative à la
conservation des blocs erratiques. L'année suivante
Mr. B. Studer et lui publièrent un Appel aux Suisses

sur ce sujet, et Mrs. Louis Soret & Favre essayèrent de

faire recueillir les éléments d'une carte du terrain
erratique. Cet Appel recommandé par le Conseil fédéral,
appuyé par quelques gouvernements cantonaux et pris
à coeur par beaucoup de naturalistes, eut pour résultat :

1°. la conservation d'un grand nombre de blocs erratiques ;

2°. la publication de plusieurs travaux sur le terrain
quaternaire en Suisse ou hors de ce pays: 3°. des notes
inédites envoyées à Mr. Favre par quatrevingt
personnes environ. Il les prie d'agréer ses meilleurs remerci-
ments et de ne pas se lasser de lui faire connaître leurs
observations, qui seront publiées en leurs noms, cela

va sans dire. A divers reprises Mr. Favre a présenté à la
Société des Rapports sur la marche de ce travail; ils sont
publiés dans nos Actes.

Voici quelques résultats de cette étude.
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Une carte à l'échelle de Vaeoooo du revers nord des

Alpes Suisses' pendant l'époque du grand développement
des glaciers. Cette carte montre deux choses très-
différentes.

A. L'état d'une partie de la Suisse pendant la plus
grande époque glaciaire. On y voit 1°. Les contours des

cinq principaux glaciers de la Suisse sortis des vallées
du Rhône, de l'Aar, de laReuss, de la Linth et du Rhin.
Chacun est indiqué par une couleur spéciale. Les limites
en ont été étudiées d'après beaucoup de documents

nouveaux. L'extrême limite des glaciers soit en hauteur,
soit en longueur, étant toujours difficile à découvrir, Mr.
Favre prie les hommes qui s'intéressent à ce genre de

recherches de vouloir bien publier les observations qu'ils
ont faites sur ce sujet ou de les lui communiquer. 2°.

Les anciens névés qui sont représentés par des couleurs
plus pâles que celles des glaciers. Ces névés couvraient
toutes les sommités et descendaient très-bas : la ligne des

neiges dites éternelles étant moins élevée que maintenant.
B. L'état actuel d'une partie des terrains quaternaires.

Mr. Favre a indiqué sur la carte 1°. par des

points d'une couleur vive les blocs erratiques. 2°. par des

traits d'une certaine épaisseur les moraines laissées par
les anciens glaciers. 8°. par des traits fins horizontaux
tous les espaces de terrain où on a constaté la présence
du terrain glaciaire.

En divisant l'ancien glacier du Rhin et celui du Rhône

en deux parties qui peuvent être désignées sous les
noms de glacier réservoir ou de montagnes et de glacier
d'écoulement ou de la plaine on trouve dans chaque
glacier que la surface de l'une des parties est égale à
la surface de l'autre. S

De la position des blocs erratiques qui ont été
déposés à la limite supérieure des anciens glaciers on peut



— 138 —

déduire l'épaisseur de ces glaciers et il n'est pas rare de

trouver qu'elle atteint 1200, 1500 et même 1600 mètres.
Sur les flancs du Jura les blocs alpins sont élevés à

1350 et à 1300 mètres dans quelques localités, tandis

que dans leur voisinage les cols ne dépassent pas 1000

à 1150 mètres au-dessus de la mer; par conséquent
les glaciers venant des Alpes ont franchi les cols, ont
repoussé à l'ouest les glaciers jurassiens qui leur ont
servi de relais, comme l'a dit Mr. Benoit. Ils leur ont
livré quelques blocs alpins que les glaces jurassiennes ont
porté au loin.

D'après la position des blocs erratiques les plus élevés

on peut encore calculer les pentes de la surface supérieure
des anciens glaciers. On trouve que cette pente s'éléve
à 30 pour 1000 dans les vallées étroites, ailleurs elle a été

plus douce et sur des espaces qui ont quelquefois cinquante
kilomètres de longueur, la surface supérieure des glaciei s

parait avoir été horizontale on à peu près. Cet état
des choses devait donner aux anciens glaciers de la Suisse

une grande ressemblance avec ceux qui recouvrent le
Groenland et le Spitzberg maintenant.
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